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Rendez-vous plus que jamais à ce désir du Sauveur. 
Prenez souvent le pain des forts, et, sous le vent impé­
tueux des passions, vos vertus ne courberont jamais la 
tête. Jésus s’emparant de votre âme et venant l'habiter, 
vous donnera un cœur assez noble pour ne se profaner 
jamais.

Communiez souvent, mes bien chers frères, pour être 
tout à Dieu. Communiez pour avoir la paix. Commu­
niez pour avoir la joie. Communiez pour avoir la vie. 
Communiez pour apprendre à aimer.

Vous mangerez le même pain eucharistique. Vous le 
mangerez souvent pour n’être tous ensemble, suivant le 
beau mot de S. Paul, qu’un même pain et un même 
corps: Quoniam unus partis, unum corpus multi sumus 
omrtes qui de uno pane participamus. Vous communierez 
souvent, afin de vous aimer davantage; vous communie­
rez souvent afin que se réalise la prière que le Sauveur 
adressait à son Père: "O mon Père, qu’ils soient un et 
le monde croira que vous m’avez envoyé.”

La vertu est un édifice et, ne l’oubliez pas, la commu­
nion en est la clef de voûte. Lorsque la clef de voûte 
s’en va, l’édifice croule; lorsque la clef de voûte demeure, 
l’édifice reste debout. Il faut que votre vertu reste 
debout ; par conséquent communiez et communiez sou­
vent. Ces communions d’ici-bas prépareront celles 
de là-haut comme l’arbre prépare le fruit. Et la com­
munion du ciel vous apportera, pour l’éternité, des dé­
lices d’autant plus grandes que vous aurez apporté aux 
communions de la terre plus de fidélité, plus d’efforts 
généreux, plus de véritable amour, un désir plus cou­
rageux de faire vivre le Christ en vous et de le mani­
fester autour de vous.
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